
Un nouveau MOOC… « What’s up Doc : formation documentaire pour tous » 

Un MOOC (libre et gratuit) de formation à la recherche documentaire, ouvert aux étudiants de 

l’enseignement supérieur, en formation professionnelle, ou à toute personne désireuse de mener 

une recherche d’information de qualité, va bientôt connaître sa première session sur la plateforme 

de France Université Numérique : 

 

Les inscriptions sont ouvertes et accessibles en cliquant sur le lien suivant https://www.fun-

mooc.fr/courses/course-v1:ulb+44012+session01/about où l’on peut également trouver le teaser du 

cours. 

Le MOOC aborde le parcours de la recherche documentaire, du choix du sujet à l’intégration des 

informations trouvées dans le travail final (citations et bibliographie), en passant par le choix de 

mots-clés pertinents, la construction d’équations documentaires, l’interrogation des outils de 

recherche, la sélection des documents adéquats, et bien d’autres choses... 

 

Les origines du MOOC 

Développé par une équipe de 9 formateurs* des bibliothèques de l’Université libre de Bruxelles (ULB, 

Belgique), elle-même encadrée par la Cellule MOOC de l’université, le MOOC What’s up Doc a pu 

s’appuyer sur les expériences de différents dispositifs de formation mis en place dans les 

bibliothèques de l’ULB, parmi lesquels le cours en ligne DOCUPOLE (voir à son sujet notre billet sur le 

blogue Tribune CI et Blondeel, 2014).  

La conception de What’s up Doc a nécessité près d’un an de travail et de nombreuses réunions de 

coordination, plénières ou en groupes plus réduits, ainsi que des séances régulières avec la Cellule 

MOOC de l’ULB. 

 

Un changement de paradigme 

Les contraintes pédagogiques d’un MOOC, et son ouverture à un public potentiellement massif, ont 

toutefois passablement modifié les habitudes et les repères de l’équipe des concepteurs. Formés en 

ligne à la conception d’un MOOC (sous l’encadrement de technopédagogues), et placés ainsi dans la 

position des futurs apprenants, ceux-ci ont inversé leur façon de construire un dispositif 

d’apprentissage. 

La conception des modules du cours a ainsi été pensée comme se voulant résolument active, en 

mettant, dès le début, les apprenants en situation de pratique dans des outils de recherche et des 
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cas/sujets documentaires. Ces derniers devant de cette façon, par la pratique et les exercices, 

s’approprier progressivement la théorie et la méthodologie de la recherche documentaire. 

Cette approche par la pratique permettra peut-être de répondre aux besoins d’apprenants aux 

profils variés, et d’atténuer un sentiment de « solitude en ligne » qui se traduit souvent par un taux 

d’abandon important dans les MOOC’s (Cisel, 2013 ; Dussarps, 2014). Aider l’apprenant à 

« s’accrocher » au MOOC, à le suivre de manière active jusqu’à l’évaluation finale a été, est, et sera 

un défi pour l’équipe des concepteurs et encadrants pédagogiques. 

 

Des ficelles pédagogiques ? 

Ainsi, dès la conception des contenus et des activités du cours, l’équipe a essayé de mettre un 

maximum « d’humain en ligne » en recourant aux fonctions phatique et sociocognitive, c’est-à-dire 

en mettant l’accent sur la présence humaine et les interactions.  

En commençant par une identification des publics-cibles, des profils présumés d’apprenants 

susceptibles de suivre le MOOC, ramenés à des « personas » (des profils prédéfinis) typés au niveau 

de leurs caractéristiques personnelles et de leurs besoins de formation. Ces personas ont alors 

influencé la manière de concevoir les activités et les contenus du cours, ainsi que le ton utilisé pour 

les communiquer. 

La vidéo est aussi un support intéressant pour augmenter le sentiment de présence humaine (Borup, 

West & Graham, 2012, pp. 198-202). De courtes séquences « face-caméra » ont été intégrées de la 

sorte en introduction et en conclusion de chacun des 7 modules du cours, ainsi que des screencasts 

(captures d’écrans animées, introduites par une « face-caméra ») de démonstration dans des outils 

de recherche documentaire. 

L’équipe s’est également interrogée sur la manière d’aider les apprenants à assimiler les éléments du 

cours. Elle a respecté une progression en difficulté dans le MOOC, en situant chaque compétence 

dans l’ensemble du parcours de la recherche documentaire. Par ailleurs, les activités et les contenus 

théoriques ont fait l’objet d’une variété de supports et d’un séquençage important : chaque module 

a été découpé en sections, elles-mêmes subdivisées en différentes activités, afin de rendre 

l’ensemble plus digeste et donner un rythme plus dynamique aux apprentissages. En outre, les 

rétroactions apportées aux exercices, quiz et évaluations formatives ont concentré une attention 

particulière : considérés comme des éléments d’apprentissage à part entière, ces commentaires se 

sont voulus nourris et orientants par rapport aux compétences travaillées. Il apparaît en effet que les 

évaluations intermédiaires, insérées dans le corps ou à la fin des modules d’un MOOC, sont souvent 

appréciées par les apprenants comme autant d’occasions de réfléchir sur les compétences travaillées 

dans les modules en question, et non comme des épreuves « où tout se joue » (Aldon, 2015). 

Enfin, l’apprentissage social a été introduit dans le MOOC afin de favoriser l’acquisition de 

compétences, ouvrir la discussion et pallier les effets néfastes de la « solitude en ligne ». 

 

 



 

Les forums des MOOC’s, une saine émulation ? 

Souvent laissés à la spontanéité des échanges entre participants, avec un encadrement plus distant 

et une modération peu contraignante, les forums des MOOC’s peuvent être des instruments 

d’émulation et de persistance des apprenants dans le cours. Les questions posées et les réponses 

apportées, les ressources partagées, les commentaires sur le MOOC et les encouragements, où 

l’humour n’est pas absent, sont en effet de puissants soutiens psycho-affectifs et cognitifs, qui 

peuvent façonner également un certain esprit communautaire (Mangenot, 2015, pp. 8-10).  

Il apparaît ainsi que les 2/3 des apprenants actifs sur les forums vont jusqu’au terme du MOOC qu’ils 

suivent, pour moins de 10 % de l’ensemble des inscrits. La difficulté est que les actifs sont très 

minoritaires par rapport au nombre d’inscrits aux MOOC’s (environ  6%) (Mustafaraj & Bu, 2015, pp. 

351-354 ; Quentin & Condé, 2016, pp. 1-8).  

Susciter et entretenir les échanges sur le forum général de What’s up Doc, de manière à faire 

fructifier les apprentissages et prolonger l’engagement des apprenants, sera donc un défi pratique 

pour l’équipe encadrante, qui devra affiner sa stratégie d’intervention en fonction des situations 

rencontrées. 

 

Pour ne pas conclure 

De nombreuses questions se posent à l’aube de la première session de What’s up Doc… 

 Quelles motivations à suivre le MOOC, quel volume d’apprenants, et quel suivi ? 

 Quel niveau de difficulté et d’adéquation des activités avec les attendus des apprenants ? 

 Quels gains de compétences et quels résultats aux évaluations ? 

 Quelle animation, et quels échanges sur le forum général du cours ? 

 Quels retours des participants à l’enquête de satisfaction qui sera proposée à la suite du 

MOOC ? 

Nul doute que l’expérience de cette première session apportera des enseignements sur les 

comportements des apprenants, et des régulations des activités et des contenus du MOOC. 

Vous les connaîtrez dans les prochaines aventures de What’s up Doc… 

 

* Il s’agit de Rachida Bensliman, Sébastien Blondeel, Alexandra Bradfer, Sophie Fally, François 

Frédéric, Françoise Gilain, Delphine Paul, Stéphanie Thibaut et Luc Verdebout. 
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